
Le partage 

1. Temps de cellule : Le moment du partage, qui dure environ 15 minutes, est le moment le plus sensible de 
la réunion, car il doit être conduit par le leader avec amour (pour que tous puissent partager), mais aussi 
avec détermination (pour ne pas sortir du contexte et empêcher les bavards de monopoliser la parole). 

Mais en fin de compte toute la réunion de cellule est un partage : chant et louange (partage de la 
même joie), enseignement (partage du prêtre !), approfondissement (partage de ce que les 
membres ont retenu, compris), annonces (partage de ce qui se fait sur la paroisse), prière 
d’intercession (partage des intentions de prière) (et éventuellement prière de guérison. Même topo) 

2. La notion de partage : 

2 aspects du mot « partage » : à la fois une union et une division 

Une division : sens premier du mot partage : découper en parts. Ex : un héritage, un gâteau, un 
terrain, un temps de parole. → se partager 

Une union : ce qui est commun à ceux qui partagent. Par ex : partager un temps fraternel, partager la 
vie de quelqu’un, un témoignage, une expérience → avoir part 

Tout dépend de ce qui est partagé, mais dans tous les cas, il y a toujours quelque chose en 
commun, et quelque chose d’individuel. 

Or, plus les liens sont proches, plus ce qui est commun est important, plus les liens sont 
distants, plus ce qui est partagé est divisé. 

Définition de l’amitié selon Aristote : amour de bienveillance réciproque fondé sur un bien 
partagé en commun. → intéressant : l’amitié implique de mettre quelque chose en commun. 
Plus l’amitié sera grande plus ce bien sera grand. Par ailleurs, il ajoute « deux amis c’est comme 
deux êtres avec une seule âme. » 

3. Le partage dans la Bible 
- Partage de la terre promise (Nahela) : partage matériel 
- Puis : compréhension plus spirituelle de l’héritage : 

cf. Jr 10, 16 Il n’est pas [comme les idoles] Celui qui est la part de Jacob, car il a façonné toute 
chose ; Israël est la tribu de son héritage, son nom est « Le Seigneur de l’univers ». ou psaume 
15,5-6 : « 05 Seigneur, mon partage et ma coupe : de toi dépend mon sort. 06 La part qui me 
revient fait mes délices ; j'ai même le plus bel héritage ! » 

Jésus parle d’avoir part avec lui : Jn 13,8 Jésus lui répondit : « Si je ne te lave pas, tu n’auras pas de 
part avec moi. » 

- Mt 19,27 Alors Pierre prit la parole et dit à Jésus : « Voici que nous avons tout quitté pour te 
suivre : quelle sera donc notre part ? » 29 Et celui qui aura quitté, à cause de mon nom, 
des maisons, des frères, des sœurs, un père, une mère, des enfants, ou une terre, recevra 
le centuple, et il aura en héritage la vie éternelle. 

Donc les baptisés ont ceci en commun la vie même de Dieu, qui ne se découpe pas en 
petits morceaux comme une part de gâteau. C’est ce qui fonde leur communion : 



Cf. 1 Jn 1,7 Mais si nous marchons dans la lumière, comme il est lui-même dans la lumière, nous 
sommes en communion les uns avec les autres, et le sang de Jésus, son Fils, nous purifie de tout 
péché. 

Cela est confirmé par les premiers croyants : 

Ac 4,32 La multitude de ceux qui étaient devenus croyants avait un seul cœur et une seule 
âme ; et personne ne disait que ses biens lui appartenaient en propre, mais ils avaient tout en 
commun 

Ac 2, 42 Ils étaient assidus à l’enseignement des Apôtres et à la communion fraternelle, à la 
fraction du pain et aux prières. 44 Tous les croyants vivaient ensemble, et ils avaient tout en 
commun ; 45 ils vendaient leurs biens et leurs possessions, et ils en partageaient le produit 
entre tous en fonction des besoins de chacun. 46 Chaque jour, d’un même cœur, ils 
fréquentaient assidûment le Temple, ils rompaient le pain dans les maisons, ils prenaient 
leurs repas avec allégresse et simplicité de cœur ; 

Le partage de l’Essentiel implique l +e partage des biens matériels 

Rm15.26 Car la Macédoine et la Grèce ont décidé un partage fraternel en faveur des pauvres 
de la communauté de Jérusalem. 

Ps111.05 L'homme de bien a pitié, il partage ; il mène ses affaires avec droiture. 

Également les peines et le réconfort : 

Ga 6,02 Portez les fardeaux les uns des autres : ainsi vous accomplirez la loi du Christ. 

Rm1.12 je veux dire, afin que nous soyons réconfortés ensemble chez vous, par la foi que 
nous avons en commun, vous et moi. 

Ph 2,01 S’il est vrai que, dans le Christ, on se réconforte les uns les autres, si l’on s’encourage 
avec amour, si l’on est en communion dans l’Esprit, si l’on a de la tendresse et de la 
compassion, 02 alors, pour que ma joie soit complète, ayez les mêmes dispositions, le même 
amour, les mêmes sentiments ; recherchez l’unité. 03 Ne soyez jamais intrigants ni vaniteux, 
mais ayez assez d’humilité pour estimer les autres supérieurs à vous-mêmes. 04 Que chacun 
de vous ne soit pas préoccupé de ses propres intérêts ; pensez aussi à ceux des autres. 

Mais aussi la joie :  

Ph2,17 Et si je dois verser mon sang pour l’ajouter au sacrifice que vous offrez à Dieu par votre 
foi, je m’en réjouis et je partage votre joie à tous18 Et vous, de même, réjouissez- vous et 
partagez ma joie. 

Et ce que nous comprenons du mystère :   

Sg 7.13 Ce que j’ai appris sans calcul, je le partage sans réserve, je ne veux rien dissimuler de 
ses richesses. 

4. Les caractéristiques d’un bon partage : 
a. Authentique : quelque chose de nous, pas d’un autre 



b. Bref : parce que justement le temps n’est pas extensible et donc il faut le partager, 
comme un gâteau 

c. Christocentré : parce que c’est le bien le plus précieux que nous avons en commun. 

2 questions : Qu'est-ce que Dieu a fait dans ma vie cette semaine ou cette quinzaine ?  

Qu'est-ce que j'ai fait pour Lui, dans l'évangélisation, durant cette semaine ? 

Conclusion : la mission comme un partage. Cf. Curé d’Ars : « être missionnaire c’est laisser 
déborder son cœur » 

 


